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et 50 % de femelies, mais 3 /4 de males (dont 1 /4 d'hypermäles)

+ 1 /4 de femelles. Meme si les formes ffMM ne sont pas viables

(lethales), le resultat doit etre 2 males pour 1 femelle. De toute
fagon, on doit observer un notable exces de mäles.

Les 9 Crapauds obtenus l'annee derniere, se sont montres
constitues par 5 mäles, 3 femelles, et un hermaphrodite lateral.
II est evident que ces chiffres sont trop faibles pour avoir une

signification quelconque. La ponte beaucoup plus abondante

que je viens d'obtenir permettra, je l'espere, de fournir des

resultats concluants.
La transformation de 1' organe de Bidder en ovaire fonctionnel

leve tous les doutes au sujet de la veritable nature de ses

elements cellulaires. On ne peut plus raisonnablement soutenir que
ce sont des cellules atteintes de «degenerescence oviforme »

(Swingle). De meme, les ovocytes dont j'ai signale l'apparition
dans le testicule, sous l'influence de la greife ou de la regeneration

de cet organe (1923, 1924), ne peuvent pas non plus etre
consideres comme des cellules mäles frappees de « degenerescence

oviforme ». Je viens, en elfet, de constater dans une greffe
de testicule, datant de 1922, le developpement, non plus seule-

ment d'ovocytes jeunes, mais d'ovocytes plus äges, beaucoup

plus grands, renfermant du vitellus et du pigment, semblables

aux elements ovariens presque mürs. La Spermatogenese avait
ete, dans ce cas, fortement inhibee (prelevements successifs

et c'est ce qui a permis ä l'ovogenese intratesticulaire de devenir
predominante et d'evoluer beaucoup plus loin que je ne l'avais
observe jusqu'alors. La transformation vraie de cellules germinates

mäles en cellules reproductrices femelles est desormais

un fait hors de doute sur la portee duquel je reviendrai.

(Station de Zoologie experimental, Universite de Geneve.)

W. H. Schopfer. — Recherches sur la concentration en ions

hydrogene de Veau du Leman (communication preliminaire).

L'etude de l'eau du lac Leman quant ä son PH n'a pas encore
ete faite. C'est pour combler cette lacune que nous avons
entrepris des recherches dont nous exposons ici les premiers
resultats.
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Technique. L'eau est prise aux differentes profondeurs ä

l'aide d'une bouteille metallique ä fermeture automatique;
nous nous sommes assures qu'apres un sejour dans cette
bouteille, le PH de l'eau n'etait pas modifie.

Nous avons abandonne les indicateurs de Michaelis avec les-

quels se produit une erreur d'acidite d'indicateur qui est sensible

etant donne que l'eau courante est faiblement tampon. Nous

avons utilise les indicateurs de Clark. Le Bromthymol-blue
(Dibromothymolsulfone phtaleine), le Phenol-red (Phenolsulf

onephtaleine), le Cresol-red (Orthocresolsulfonephtaleine)
conviennent bien pour l'eau.

Nous avons utilise surtout le Cresol red qui dans l'intervalle
qui va de PH 7 ä 8 possede un virage suffisamment net. Les

teintes obtenues sont comparees soit avec des etalons prepares
ä l'avance soit avec la table colorimetrique des indicateurs.

1. Fosse de Chevrens, 16.11.24. Profondeur: 65 m.

Profondeur PH Temperature

surface 7,75 11°,60
15 m 7,70 11°,60
30 m 7,65 11°,60
35 m 7,50 —
40 m 7,20 8°,40
45 m 7,20 —
50 m 7,20 —
65 m 7,20 —

2. En face d'Hermance, 20.5.24. Profondeur: 50 m.

surface 7,60 14°,70
10 m 7,50 —-

20 m 7,50 9°

30 m 7,30 8°,10
40 m 7.30 6°,90
45 m 7,30 6°,90



24 SEANCE DU 18 F&VRIER 1926

3. Fosse de Chevrens, 20.5.25.

Profondeur Temperature

surface 7,75 14°,10
10 m 7,60 —
20 m 7,40 9°
30 m 7,30 8°,50
40 m 7,30 —
50 na 7,40 7°,50
60 m 7,40 —
70 m 7,40 5°,90 '

surface 7,10
ä 20 cm 7,10
ä 30 cm 7,25

(Une quantite determinee de limon (20 gr env.) est melangee
avec 50 ce d'eau neutre. On filtre et sur le liquide obtenu on fait la
meme mesure colorimetrique que pour l'eau.)

4. Entre Corsier et Yersoix, 6.2.26. Profondeur: 50 m.

surface 7,85 6°
10 m 7,80 5°, 50

20 m 7,80 5°,30
30 m 7,70 5°
40 m 7,60 4°,75
50 m 7,40 4°,75

2.26.

surface 7,70 5°,90
10 m 7,70 5°, 50

20 m 7,65 5°, 40

30 m 7,60 5°,25
40 m 7,60 5°.13
50 m 7,55 5°
60 m — 4°,90

6. Entre Bellevue et Bellerive. 15.2.26.

surface 7,80
40 m 7,65

Nous constatons entre le fonds et la surface une difference de

PH variable. Dans certains cas, elle est tres faible. Le fond est

toujours plus acide que la surface.
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Nos mesures ne sont pas encore süffisantes pour tirer une
conclusion definitive; cependant nous pouvons admettre que
l'activite du Phytoplancton alcalinise la surface. D'autre part
les decompositions des matieres organiques libere du CO2 qui
doit elever le PH dans la profondeur. Des experiences de labo-
ratoire confirment ces faits.

A premiere vue, il ne semble pas que le lac Leman soit pro-
pice pour 1'etude de la variation du PH dans la profondeur.
Certains lacs moins profonds (lacs du Wisconsin) ont donne des

differences beaucoup plus fortes1.
Nous continuons nos recherches afin de savoir si ces variations

se confirment et si elles sont liees au regime general du lac.
Ces recherches sont effectuees grace au bateau VEdouard

Claparede. Nous avons plaisir ä remercier la Commission.
Nous donnons ici les PH de quelques lacs frangais2:

Lacs-etangs de Nantua-Silans 7,5 (septembre-octobre)
Etangs de Dombes 6,6-6,7 »

Etangs du bassin de la haute
Loire 7,7 »

Lacs d'Auvergne 7. »

Lac Pavin 7,5 »

Nos mesures nous ont donne:

Lac Leman 7,6-7,8 »

Lac Lioson 7,8-7,9 (mai 1925)

Lac du Chaussy 8,3-8,4 »

Geneve. Laboratoire de Zoologie lacustre de l'Universite.)

1 C. Juday, E. B. Fred and Frank A. Wilson. The Hydrogen
ions concentration of certain Wisconsin Lake waters. Transact, of
American microscopical Society, October 1924.

2 R. et F. Chodat. Esquisse planctologique de quelques lacs fran-
fais, in Festschrift Carl Schröter. Veröffentlichungen des Geobota-
nischen Institutes Rübel in Zürich, 3. Heft (1925).
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